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CENTENAIRES SAVOISIENS

I.

Le mardf 19 juillet 1921, ä Chambery, l'Academie de

Savoie a celebre en une ceremonie en trois actes, du plus vif
interet pour les participants, d'abord l'anniversaire cente-

naire de sa fondation en 1820, puis celui de la mort de

Joseph de Maistre.
Ce jour-la, Chambery a vu se reunir d'abord dans l'antique

chateau des Dues-de Savoie, ä deux pas du beau monument
des freres Joseph et Xavier de Maistre, ä l'ombre de

l'antique Sainte Chapelle ou le due Louis et Anne de Chypre

regurent le Saint Suaire en 1432, les invites de l'Academie
de Savoie, venus d'Annecy, de Thonon, de Grenoble, de

Mäcon et aussi de la Suisse.

Dans cette salle de ses seances ou l'Academie de Savoie

conserve religieusement les portraits des gloires savoi-

siennes, ceux entre autres, des freres de Maistre, du juris-
consulte Francois Favre, des Costa de Beauregard, de l'his-
torien Frangois Descotes, le president de l'Academie
M. Emmanuel Denarie, ecrivain et romancier aime, assiste

de - M. d'Arcollieres, secretaire perpetuel *de l'Academie,
accueillit ses hötes avec la cordialite et la bonhomie
charmante qui le caracterisent.

Cette premiere reunion a groupe tout ce que la Savoie

compte de savants historiens et naturalistes, ainsi qu'un
grand nombre de personnalites militaires et religieuses, tous
unis dans le meme amour de leur province et de ses traditions

seculaires.

Une surprise etait reservee aux invites : la remise ä cha-

cun d'eux du savoureux volume de M. Gabriel Perouse,
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archiviste de la Savoie, Le Vieux Chambery, guide precieux

pour les visiteurs de la cite si riche en vieux edifices, si

vivante et active ä l'heure presente, foyer productif de tra-
vaux1 litteraires et scientifiques toujours plus nombreux.

Un remarquable plan de Chambery au XVIIIme siecle,

dresse par M. le commandant de Bissy, complete ce recueil.

II,

Plus tard, ä quatre heures et demie, le theatre de Chambery

a reuni l'Academie de Savoie et ses invites, auxquels
s'etait joint un public tres nombreux et tres vibrant, souli-

gnant de »ses applaudissements les trois orateurs MM.
Denarie, Henry Bordeaux et Georges Goyau qui, de la scene,

ont prononce des discours, purs regals litteraires chacun dans

son genre.
Apres l'introduction cordiale et vibrante de M. Denarie,

saluant l'assistance aq nom de la Compagnie centenaire,
M. Henry Bordeaux apporta ä l'Academie de Savoie l'hom-

mage de l'Academie frangaise ; il fit, durant plus d'une heure,

en termes eloquents et pittoresques, l'historique de l'Academie

de Savoie qui s'enorgueillit a bon droit de descendre

directement de l'ancienne Academie florimontane fondee a

Annecy en 1607. Cette Societe, qui a precede de vingt-sept
ans la fondation de l'Academie frangaise par Richelieu, etait
nee de l'influence en Savoie du goüt italien pour les Com-

pagnies de ce genre au XVIme et XVIIme siecles, et de la

presence ä Annecy d'hommes eminents tels que Frangois de

Sales et du j urisconsulte Frangois Favre, premier president
du Senat de Chambery.

Elle disparut cependant avec ses eminents fondateurs, et

ce n'est que deux cents ans apres, au lendemain de la Revolution

et du retablissement du roi de Sardaigne, due de Savoie,
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qu'un groupe d'hommes distingues, tels -que Joseph de

Maistre, M. de Vignet, l'ami de Lamartine, le marquis Costa

de Beauregard, ressusciterent l'Academie florimontane, et

fonderent 1'« Academie des sciences, belles-lettres et arts de

la Savoie ».

Dotee de genereuses fondations par des hommes eclaires,

la Compagnie centenaire, par les prix dont elle dispose,

exerce aujourd'hui encore une merveilleuse influence de

decentralisation litteraire regionalste.
Dans sa causerie, evoquant les etapes successives de la vie

politique et intellectuelle de sa province aimee, M. Henry
Bordeaux a eu pour la Suisse et en particulier pour le canton
de Vaud des paroles pleines de bonte, rattachant aux souvenirs

de la domination savoyarde de notre pays, les liens

recents unissant les deux pays dans une commune comprehension

au cours de la grande guerre.
Puis M. Georges Goyau a fait un expose des doctrines

politiques et religieuses de Joseph de Maistre, personnalite
complexe, penseur plein de contradictions, bien moins connu
chez nous que son frere Xavier, l'auteur populaire du

Lepreux de la Cite d'Aoste et du Voyage autour de ma
chambre, recits dont Alexandre Vinet declarait qu'ils sont
«fort courts, mais exquis, d'une simplicity pure, d'un pathe-
tique doux et penetrant ». Joseph de Maistre, au contraire,
est un lutteur perpetuellement actif ; l'auteur des Soirees de

Petersbourg et des Quatre Chapitres sur la Russie, vint a

Lausanne en 1793, renforcer le service de renseignements
militaires cree au profit du roi de Sardaigne durant l'emi-
gration savoyarde.

II joua un role tres actif dans la franc-magonnerie dite des

« Illumines martinistes » et rompit des lances contre le mili-
tarisme piemontais. M. F. Vermale, avocat au barreau de

Chambery, a publik des Notes sur Joseph de Maistre inconnu
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d'un haut interet, et qui a documente complement les

invites de l'Academie de Savoie sur J. de Maistre, philosophe

et hompe politique aux idees singulierement contradictoires,
d'un temperament passionne et combattif, dont le plus recent

biographe M. G. Goyau a lui-meme la verve et la fougue d'un

Louis Veuillot.

III.

Au regal litteraire du theatre de Chambery a succede un

banquet genereusement offert par l'Academie de Savoie :

l'illustre Compagnie y a donne une preuve nouvelle de sa

large hospital ite, de la bonne grace et de la cordialite qui sont
dans les traditions de nos voisins du sud'du Leman.

Ce fut une manifestation brillante de l'esprit naturel et
de la vigueur d'une race que les dures souffrances de la

longue guerre n'ont point abattue mais paraissent avoir tout
au contraire stimulee.

A voir tant de talents et de bons esprits venir se joindre
aux rangs des savants et des intellectuels eminents qui com-
posent l'Academie de Savoie, la Societe vaudoise d'histoire
et d'archeologie ne peut que renouveler ici l'hommage de sa

gratitude pour l'accueil particulierement bienveillant qui lui
fut reserve ä Chambery, le 19 juillet 1921, par l'illustre
Compagnie centenaire, plus particulierement par son president,
M. Denarie, et par son secretaire perpetuel, M. d'Arcollieres.

Maurice BARBEY.
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